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i « trit.ansil. mm M |*jg ruent du 
bre 18»i, a an repoaaeé aa*ea denii,u.iu 

t>ur l'aop.i îuterietô contre ce jugement, la 
cour ae D.uai vieut, o*r ariét de ce jour, de 
prononcer la tait i ; e de la société Lebégue et 
Manuel, de déclar r. dès à présent, M. Maxi-
aailieu Msilliet, AUo.phe Mailliet. A'bert Lrbè-
« •<•. Aoguste L e n ^ u e at Octave J. bègue .-. 
e iat u> Seattle, eu r nvo\ant au tribunal rt'A 
Zmmm , a «ioininanon au juge coaici-ssaire t 
a s .syndic. 

ARMÉE ACTIVE.— -.Yom«na»«onser/,ro>«ortows. 
•^_Kianterie. — par décret en dut- ou 8 msi 
l«a»l, reudua par le ,-.resid nt de la rï"iiur>liqiit-
»ur la proposition du ministre de la guerre, ont 
été p o m n d a n » l'arme de l'infant** e. et>>nt reçu 
les affectations ci-apiès indiquée-; :es ofticier* 
dont les noms suivent, savoir : 

Au grade de colonel . M. Saocery. lieutenant 
colonel du 18e régiment d'infanterie, an rem
placement ue M de Cherisey. admis à la 
retraite. — Atleeté au ,3e régiment d'infante 
rie. 

Au grade de chef de bataillon ou major : 
(Choix). — M. Hennique, capitaine au UOe ba 
taillon de cbasseurs à pied, en remplacement 
de M Koiifl, admis a la retraite. — Affecté au 
1er régiment d'infanterie. 

(Ancienneté). — M. Gabriel Claude, capiiaine 
trésorier au 44e régiment d'Infanterie, en rem 
placement de M. Châlon, admis à la retraite. — 
Aff'jcté au 8e régiment d infanterie. 

(Choix). — M. Cristiani de Ravaran, capitaine 
a u 14e bataillon de chasseur* à pied, en rempla
cement de M. Vernet, admis a la retraite. — 
Affecte au 8e régiment d'infanterie. 

Mutations. — lutanterie. — Par décision mi-
air-teitelta en daie du 8 mai MM : 

M. Lebrun, chef de 'bataillon au 8e régiment 
. d'infanterie, passe au régiment de sapeurs posa 

piers de Paris, pour y occuper un emploi de son 
grade, en remplacement de M. Chilon, admis 
a la retraite. 

M. Gabriel Claude, chef de bataillon au Se ré 
giment d'infanterie, est nomme a l'emploi de 
major du 44a régiment de même arme en rem
placement de il. Desprels, mis en non activité 
pour întii traies temporaires. 

AvEsx'.is. — Depuis huit i o n n Mgr l'archevê
que de, Cambrai administre le sacrement de ls 
Conii' mation dans notre arrondissement. Par
tout. Son Eminence est reçue avec dt* marque.» 
db la plus profonde et respectueuse vei.ération 

A Wargnies le Petit, à Saint Yaast, *e nom 
breux jeunes gent a cheval allèrent le chercher 
à l'extrémité de la paroi.-se.le conduisirent a l e 
glise, au presbytère, et l'accompagnèrent eu 
s u i e jusqu'aux eoutins dn territoire où 4 autres 
escortes d l i enn . t r attendaient. 

A i;.iv..\ u réception a été plus tpieadMt 
«-Aie par eut ailleurs. 

M i lennel de t.'ourtefroy, maire de a vule 
•de Bavay, ceint de. son écharpe, s'est . n o , . 
la tête uu Conseil municipal et accoinr >agee d. s 
prircipaux fonrtionnaires.de la mrsi.! . eom-
ruuna.ie et du corps des sapeurs l'oru er> a 
devant de Mgr Dui|iiesn;>y à qui il a . . ..a.te 
b i«n v etue à la porte de la vi.Se. 

•Dimanche, au milieu d'une aftltt ce on» • 
rable. Monseigneur a remercié M le 
autorités et tous les habitants de i a 
lui a ete fait et qui l a p-ofon.iiin- : t 

M. Mortitr,vicaire g. -serai n... e 
qui accompagne Sa iiraudeu-, a - i a 
•a ville natale, sa part l ' smttos . 

On pent dire que la visite de Mgr l'a>-cri<:,,-.. 
que de Cambrai a produit à i. • use expi • 
sion véritable de sentiments d- p été e i;ue al
locution qu'il y a proiioncee a peut ire da*a tous 
les cœurs. iPo«r*s«eJ 

FOURNIES. — Les travaux de coa -•.-•non du 
tramway de Koermies a Wlgeeui • »c nt cou • 
mencer demain ou après demair. 

Les rails font n u t e , les cmils nca ouvritt-
sont arrivés et ceux-ci sont attend u*. 

Depuis deux jours, les ingénieurs «on1 ocru 
pés, sur la route, a rectifier le plan primitif. 
tracer les courbes, etc , et ils peraSsaesM dicj»> 
ses a pouaser le travail avec beaucoup de fi 
gueur. 

Encore un peu de pMMaea et ce qui parais
sait une chimère va devenir une résine!... 

AVAMURECHIES. — Le corrous-1 au pen?tne 
des pauvres qui a eu lieu •iiijan',.he derevj 
dans cette commune, a ete favorise par en tem,<-
splendide; aussi les cavaliers n'ont o .» fait de 
faut et les prix ont été vivemect disputes. 

Les membres de la cimmissiou hipp-qu» 
avaient pris toutes les mesures pour ren-i;< 
cette fête aussi attrayante que po -iole 

L'enceinte du carrousel,parfaitement disposé» 
et décorée poar la circonstance, conteniit uni 
estrade, solide et élégante, sur laquelle avai, 
pris place une société nombreuse et choisie 

La Musique municipale avait rehaussé l'é-lat 
de cette œuvre de bienfaisance en prêtant gra
cieusement i.on concours. 

Nos félicitations a m jaunes gens orransa 
tettrs de celte belle fête. 

V* CRIME DE WANNI.HAI.N-. — Le crime es 
Wannehain est aujourd'hui entré dans une 
phase nouvelle. 

La nommée Marie Aune Clarret, belsascsar 
de .a victime a fait des avœux. Son ti:* Fran 
çois Dubem, arrête comme <omp ice, a été re
lâché en vertu d une ordonnance de t e n lieu. 

ASCQ — La justice est saisie d'uDe grave 
affaire La famille du nommé Lecocq a fail'i 
être empoisonnée dimanche en buvant du 
beuillon La fernsm*. de Lecocq, Emilie cernille. 
a vu dans la marmite uue poudre b-a- che dont 
elle itruore la provenant Elle a des sourçons 
scr >on mari, qu'e.lea dénoncé à la g ndaime 
n e ••<« i m e i n p a r e s s e u x nt u n b r u t a l . 

C t individu, tbruti par l'alcool, a.iejâ m>B8-
c» M feraue et lui a dé. l ire ega'emeut nu'il ne 
tardora.t pas à se pendre où à sa couper la 
gorge. Une enquête estouvarte. 

L E MAISNIL. — Dans la nnit du • mal, une 
ferme appartenant au sieur Carlier, et nabitée 
par la veuve Menton, a été détruite par un in
cendie La cause est inconnue, et la perte to
tale évaluée à >.,000 francs est assurée pour la 
même somme. 

UOSKNDAEL. — Des gendarmes opérant une 
perquisition chez un nommé Louis Voorone, 
«oiinçonné de vol, ont découvert deux fusils 
d'origine étrangère et qui ont été reconnus 
comme épaves du navire allemand Hv.mba.rg, 
naufragé en vue de Buydeoote, il y a environ 
trois mois. 

La femme Voorone a déclaré que ces fusils 
avaient effectivement été ramasses à la «ôte par 
son mari. Les gendarmes ont sais' les arme.». 

POUNCOVK. — Vue a/faire nnjsUru use. — On 
lit dans le Noi-d maritime : 

" Dernièrement, M. Ovide M. F... monr&it t. 
lo l incove; sa famille voulant :e f>ire enterrer 
dans le cimetière de Vieille Eglise, dan» an ca 
veau de famille, on procéda à l'ouverture de ce 
caveau, et en dut pour cela déplacer les CM 
cueUs qui s'y trouvaient déjé. 

> Celai du père de M M..., mort il y a environ 
viost-cinq ans, dans une ville d'eaux du M:di 
et dont le corps a dû être ramené A Vieille-
Eglise, se trouva tellement lourd, après un si 
long espace de temps, que les ouvriers en furent 
étonnés et tirent part à qui de droit de leurs 
impressions. 

• En présence du maire ds in commune, on 
procéda a l'ouverture de ce cercueil et rn M 
fut pa« peu surpris d'y trouver des... moellons 1 

> D'où viennent ces moellons t car le •etctsstl 
a dû être s-iombè et scelle pour êire ram< ne » 
Vieille Eglise. Ccst ce que l'on se étssMSMs 
avec raison dans cette localité et nous ajoute 
rons : quel mystère cache donc cette subsiitu-

• m fa 

PAS-DE-CALAIS 
0 AINT-OWI-P - . Par ordonnai e d« M. le r e 

«nier t> e,, i, ;,t d.- la Oour d'appel de Douai. 
•IM Delang'e v|c# p i e i d n t < t Coliigny. jupe 

as) trlboeel d s i muer ont été ééssgaéa p ur 
siège"- oiimrQe as%essM i s u.rs d- la procbalne 
session d s s»sls)es uni s'éattlta à St Onrer le 
lundi 4 juin prochain, sous la i-rcsiJence de M. 
Deslicker, conseiller à la cour d'appel de DOU-JI 
Six affaires sont inscrites au ré)*e Bissa concer 
nent les ci après dénommés : Homicide volon-
laire: Ignace Louis Henot.ouvrier charpentier, 
demeurant à P e v k . Attentais à la pudour 
Chvlemagne Boitrel, j>urn!»!ier deai&u,snt à 
St-Dene»x. Vo. sjaaliM : Aiphon^» Franc is 
Louis Devanctie"e, ouvrier chaudronnier de
meurant a b'ruges. Attbr.iat à la puneur : Jean 
Louis Marc Ansel, menuisier, demeurant a S! 
Pierre-lez Calais. As-assinai et vol qualifie : 
Adolphe Charles Pouiliy, journa.i-r, demeurant 
à £aict Pierre lez (Valais. Attentats û la pudeur: 
Eugène-Baptiste Mascot, marin, demeurant à 
Ctlais. 

— o n nous signale le succès obtenu par 
un jeune débutant du barreau de, St-Om-r. 
M* Gaston Duquosnoy, tils de M. Duquesnoy 
•îuiibert. de s t Orner.ancien élève de la Faca'té 
libre de droit de Lille. M" Duquesnoy a fait ses 
débuts a l'audience du Tribunal correctionnel 
1e mercredi. 

Il ». obtenu un succès d'éloquence et un suc
cès judiciaire, puisqu'il a fait acquitter son 
client. 

S T - P I E R R E LE Z-CALAIS. — Cavalcade. — La 
grande ca val ?ade du lundi de la Pentecôte, pro
met d'être très brillante ; elle compte trente cinq 
groupes ou chars; les corps de musique dont les 
noms suivent, ont promis leur concours : les 
Sapeurs Pompiers de St Pierre, de la société de 
«*' mnastime l'Etoile, de Boulogne, de Guine:, 
d'Ardres et des Attrèques. 

Le produit de la què'e, après une part prise 
pour les pauvres assistés par le Bureau de bien 
faisanes, est destiné à la fondation à Si-Pierre 
d une classe de langues asglatse et allemande, 
pour les adultes de St Pierre et de Calais 

CALAIS. — Le comte de Beust vient de de 
barquer du paquebot Calais Doueres, il part 
pour Paris par le rapide. 

BOULOGNE. Mardi, vers neuf heures et de
mie du soir, le nommé Louis Arnaux, àtré de 
M ans, mann a bord du vapeur de la Rochelle 
« t e li^aumur», en réparation sur ia gri le. 
près le pont Marguet, est tombe accidenteie-
m-.'nta l'eau et s'est noyé. Ii en a été >e iré 
mercredi matin, à cinq heures, par les nomme» 
ie l'équioag^, qui l'ont ensuite traa-parte a la 
morgue. 

— M. Hamv, commi-saire de police du 2e sr 
'cnaissement, doit, quitter notre ville ces jours 
ci appelé dur aller au Gabin, oecuner les soé-
mes fonctions 

MoNTReriL. — 1>"U« rrn-s CArayagn's les li
vre., a 1 it . iex ont près tue uartout . î.-paru et 
l'on sait ^UB I . ha Misants de la t'alott-ne, par 
une î'étitiou énergique ont reaissi a faire, excure 
le l ur é-i 'e romj-iunî'ie 1- manuel de M. 
Cotopajrré, ebauéeaasslt défendu ee^eedant p..r 
in de -e- »': î-s. 

d'eau ot quelquefois d'un peu de carbonate d.' 
Ci.'iox. I > a du (.'"-u.-o parfaitement blanc e 
çr. nci eomoH JU une. . . >ia Ueurcuseir.ent, i 
ia su.--.- goer i 

La A'mi m ,i eue sorte de t'rre -ni ':nlr 
lais ia rnsapnauim de if porceiataa dr. Cniue 
Caat ce qa'oa •omsae anj.ur" tmi te ftlspet* 
arfilo/orm* Si M U S ne D U S trompons, . e t e 
m.tiere eJ | .inssi connue ,-ous la Uecigual. n 
de China Llay. 

La iia,yie {oœi'ie de barium, des Chi'Oiâte.-,) 
est uu corps très pesant Le su>/'->td de buryrt 
est un sel qui resuite de la combinaison de 1 a-
cide suifurique avec la baryte Ce cor:.posé es' 
co îtpletement insoluble dans l'eau... e*, saas 
doute aunslda-js 1 estomac t 

En résume, le gypse ou sulfite de chaux, I. 
Kao'ia on ospath argilofattne, le sulfate de Ba-
ryte sont des corps TTfll pnstnta. qui, meiiuges 
» ia f*ri::e, dor.nent, pour une petue quantité 
ur. p.ii.is cousideraolii. D'autre part, leur onx 
est m n nie : cinq franc» te ceni kilos, dit ou 
On comprend donc quel bénéilce il en résulta 
pour les marchands de farine gypsée I 

H A I N E - S T PAUL — On écrit de cette localité 
Un bien grand malheur vient de mettre en émoi 
cette commune. Dsux enfants briquetiers ont 
oéri ésani les flammes, dimanche de grand ma 
fin. Ils logeaient avec leurs compagnons dai s 
une hutte de paille. On satt que les brlquetier.-
ailument du feu dans leurs cabanes, pour pré-
par r leurs- aliments. C'est sans doute par la 
foyer trop rudimentaire que le feu a pris à la 
paille. L'incendie était a peine altumé. qu'il dé 
vorait la baraque entière Les ouvriers avec 
femmes et enfants se sont sauvés a travers les 
Hammes ; plusieurs ont reçu d: fortes brûlures. 
Mais comment las deux petits garçons n'ont ils 
pas pu fnirt Pent être farent-ila asphyxiés 
avant qu'on n'aperçût le feu t Toujours est-il 
qu'on retrouva leurs cadavres sous la paille 
ardente. 

Leurs funérailles ont eu lieu lund', au milieu 
des sanglots de tous Us assistants. 

--". de la pro»larn<i 
mervé :e iour pfé 

,. l s 

On éeril de E;v«-ie-'îier le T mai : 
» : i a - a ea niii a i ;ve je Gier. dan.-ia salit 

la a Etutoa n, .me reaiitoai de JIAI miaxara. L-
• ir.-.-: Jen" "!a.* M. Giard, député du Xord meit 
br.- :e l'exlreSM t;oUcli« i I ses «ôiés etai-.nt 
«sois MM. Brous**, député les PyrénéVa) Orien 
t-iles; Desaoea, d.-p..ite du Gard, et i lM. Ch«. 
• antes e1. Girùdet.aéputés de la Loire. Tous ont 
.-ucessivement pris la parole pour préconis->r 
ea i iées polnico- socialistes do leur groupe. Le 
:it'.i\en Uatiiet, secrétaire de la c'iambrc syn-
tica • des mineurs, qui s'est vanté d'avoir oiga 
".ire en peu de temps, avec M Cûavannes.quin-
M s>n.icat^ duns la département du Nord, syn-
iteats fédérés entre eux et qui y.e fedèrerunt 
uc-ntùt avec ceux de Saint Etienne, a prononce 

-J u oag dix-ours dont voici la conclusion : 
• Les compagnies organisent enire elles d s 

<\ncieats : ÙOUS de»ons ieu.~ opposer les nôtres 
et, quand les : yndteat? mineurs s'étendront sur 
i< \ , .rd, le C--ntre et le Midi, nous serons les 
maître». Nous avons la clef du mouvement social 
entre 1er mains, c'e?t ia houille : Et, lorsque les 
130,000 mineurs seront fédérés, si le gouverne 
ment, ,-i es compagnies ne veulent pas c'der, 
nous emploierons ia force ; nous n'aurons qu a 
parler et le- tra'-sux seront, suspendus ! Quand 
l'industrie n aura plus de houille que fera-t-el'e 1 
t.a revo'ntion sociale est a r* tat l.i eut :. il ne 
faut qu'une étincelle pour déterminer s-m txp'O 
sion: ce seront ies mineur.- qui la mettront. Au 
uum de la justice, au i,um de l'huruanito, unis
sons nous g'-oupons nous ; lo'sque nous forme
rons une armée, nous trouverons toujours des 
gêner ux qui nous conduiront à l'assaut du 
capital,et nous serons libres! » 

• t a t - C l v l l d e H o a h c l x OaxJLAJurtM 
ût NAIS-\NCKfc D', n MAI - Sidonie Larivière, rue 
Tilleul. 15. — Sidonie bemeulenaere . rue d* 1-rain 
cour (Jh^valitr. — Mar.e Leconte, rue de l'E;ieu 
ceur Dhitlluin. 9 —Alfred liuforest. rue S i l o , 
cour Lel tbvre , 3 . — Emile Sory, rue île Lanuoy, a 

PBCL.i J . M J S M . 

Edouard lier. nu. 48 ans. maçon , boulevard de Paris. 
— Adèle M.-reit-r, ÏD ans , ménagère , rue a i - ' .nui - , 
maison* ScrepM, I. — J-;.n Uupli&te Catteau, S ans, 
rue de Blaucheinaille, corn;- irauclv, 8. — Julie Debli-
quy, 1 an, rue de l'II.immeiet, cti Mirabeau, 17. — 
Franco.»:! Debacker , 9 mois , rue du i O'i Fran
çais , 97. 

S l t l l i n du 9 mai . — Publi Van Eo-rcooren. bate
lier et Phi iomèue Decock, m é n a g è r e . — lienri Mul-
1 ei, l i lateur et Marie l 'oulemeuae, saus profession. 

BELGIQUE 

• 

rati1 huma u i r, i que 

FAITS DIVERS 
On écrit de Bor leaux, le 9 mai. 
Kn cre'i.-.-iit aujouiu l i . i sur les allées Tourny 

des tran t e - s pour r • abii-jemtnt de la ligna 
teiégrapbi iue s luterrainc da Paris a Bordeaux, 
ou a ééconvert ea : ig a ta d'osaements hu-

îiis a lec-lioi: ù s'élevait la statue de Xatio 
ieou 111. abattue • a 1 70. 

— L'aven;u- t jeant i :• 
Tarare I trou i ro ;he Ta 
meace à êi r i onu 
le Cou 
a ses le :tauts m 
nous lui i mprnul 

Tarare ci r eu i est, no ia voul >•>« le -r I e 
u e vide >.-•-.. i in • it vcttae'ia*: "B a'j 
point, ces . - ' . c » •• m i s e.-;.rié-* uue U* grui; 
éaa v i l e s toléraat. et q < en Chine on appelle 
baua:. . .d il u s Supposez donc qu'an d a n o i s 
oit une '. o.fv. . «. i it par Tarare, rtu.arque 
ia siiv. iLi -c .. • -;: - c de ia vi |«, ei . sentasil ta 
e.ipidit* s v . i : e .19 -i.-> : Il faut cd'tlir le »a* 
rr:i-o.. intu u.-aiae.oi numérotée - I d« bc i sp 
port, qui i. -̂  coiiuoineaux nai Itant» deTéran 
ries P'ai<ir- doa' t.- i St Mé t i r . o "_'t • ;-
privé*. 

La Calaol*ase ren i -; > a »oi -.. . . 'a: n 
de Tarare, lui expo s . - .1 dciuanae 
taylorisation atec^seaire, t, cotusi» .^:i , 
lutoifreen Btistajiga i UU) . sucs, qui tri >tn^ai< t 
de sa résistance La bateau s i axa i le .-; a» I 
existait a Dijon un autre <'hinuia q t pr.n.qua ', 
lui aussi, i'exportntion des bateaux de t'.-.w: . 
tîet honnie pvend le U in. débarque a Tarare, 
et montre mysténenseaMot au t:rani asandarta 
six beaux bil.ets de ban.(U- L- gtanJ ou i i i a 
n n opte pour les produits de Dijon. La Chu.ois 
aesoiee va trouver ;e commis-aire, de poiica, son 
aut.grapbe mui.icipt-1 a la main. Celui ci en
voie le papier au préfet du llliôue, lequel a re 
pondu, courrier par courrier, eu révoquant ie 
mandarin de Tarare. 

LL: COCROXNICMENT. — Voici les détails du 
cérémonial adopte pour ia proclamation *o'.. D-
uelle du jour du couronnement de l'Empereur 
Alexandre 111 : 

« Pendant les trois jours qui precéderon. le 
couronnement de Lear* Mi;- tés, la uate tii e 
pour celte céreii-onie setv. publiquement et so
lennel ement procUsaee 

» Cette proclamaiiun aéra fait ,<ar un d, la-
chemeat spécial, pince , 0. s la dir -etien d'un 
général aide de eaosp ;><-. ri.u,' o> geavéral e 
brifeaie,e'. deux u-.wes géoéraaa,aidas dac in .p 
ayaut rang de sjéoeraj major. 

» Le d-tachemea. •: >mprendra deux grands-
mai i es de eéréino.ie du couronnement, d«ux 

notir pro-^d • • • 
tion, se'o'i Je cere 
• dent. 

•> Le premier détachement suivre le 
ur lequel sont ait u e< les portas Jaoo 
roflssU, Mtasaaltakl t : .a c*. pour s 

l r la place Joanni P elteçbi et s i r le cl imii 
Voroatzoff A l'égsisa ds Sasnt-Ktsa 

» Le parcours suiv parla second dstacae-
ment comprendra ie po-it en pierre, les pirtes 
Arbatski, Niklstki, sverski, Petroli' l;i, pour 
aboutir au monaHtéro de la Xativiié (Itodtjes-
trenski Monrstir). 

» Le troisième Je.or, aura lieu la même «éié 
m.mie, le premier délacsMaasast prenaot le par 
cours de la Suchar-wa Bpshnia, le saaarsaé des 
Allemands (NetsacUki iliunok), la pi» e S^mo 
le'bBi. le Karctci ia d et I art de tnoui 

» Le Second de'Jcnemeut se diriiv-ra -ers 
Souboff, le marché ..e ivmolensk et ia Kou Jrins-
kaja Plosichad. 

• Pendant tout ie temps, la musique des 
deux encadrons de c ivalerie Jouera des mar
ches. 

* Les ministres plénipotentiaires et les arabas-
sadeurades puissances étrangères seront avertis 
du jour fixé pour le couronnement, par deux 
maîtres de cérémonie qui leur seront envoj es 
dans des carrosses de gala. » 

LE COLONEL DES GARETS, commandant le 
"7e de ligne, en garnison à Cholet, a trouvé 
dans les annales de sou légiment, parmi de 
nombreux faits mé-iiorables, celui a'uu second 
chevalier d'Assas, le grenadier Fortunat, qui, 
alors que le régiment s'appelait le 2e 'e^çer, dé
fendait Dautzig, assi gc par les Uusses. tomba 
dans une • mbuscade eu éc étirant u n e s o r i e et 
mourut en criant: « Voila les Kus-es ! 

Le coio.'.ei du 'le suit que la îégend- est une 
des grande-t force» oe 1'. rmée, ei pour perpé-
t er celle ci, il ST*lt réaula d'organiser une lête 
de famille pour ie r ttiraent, a la caserne des 
Wjches : assauts d u: mas, cliansonneltcs, con
cert, et le soir retraite uns llxmbeaux. 

A t il invite quel'i'eé. ré icuont aire d av i l i e 
a celte fcie, ou bien a i.-;l négligé d'inviter le 
sous préfet 1 Toujoui l ast n que celui ci. .e ci-
toyoa Savoureux, a fait des démarches activas 
p o v fan interdire eetta ièta, et il y ost arrivé 
û a den 1ère 1: ur • 

j e . . .u- laisse a p Beat *i lerégiment a i .ou-
vè le procède très savoureux. 

Os FAUX p u i s a . • . I .ALLES. — l/Vntttri 
Utmttrirapporta aaa i>- edoteaur ia t.i-:niêr 
voyage d- M Léo D Inès ea Ai gieierre : 

« Il descend à H j le-i ark hôial et mot à sa 
perte une paire de bo neuves afin q ion Us 
lui e t e . li est lii étonné e)a voir ses bottes 
rapportées par ie patron ue i'bô;.el lni-iaêi., -qui 
eiiart immédiatement o,u« le voyageur caaaajl 
d'sppartemeat. 

» —Je i>8pecte votre incognito,dit il, mr.is de 
grâ -e prenez le pre: ! 

conservation d'un droit dé jouissance qui était 
l'accessoire de la destination donnée à un im 
meuble acquis par la ville,afin de réaliser l'œuvre 
•jne la convention par l'-vêqu» avait en vue. 

l'ar -uite. elle a pu être intentée sans auteri 
nation préalable du Conseil de préfecture. 

Llixa, 10 mai — Suer» Indien SS d»«-ré.i cour» olfl 
.. . . . ia. n*> 7 à 9 .. . id. en pain»s fc.o» 1. 1C8 . 
Sucre numéro 3, .. . . Id. Indjqr -u» a»S.. . lîsbett» 
rave» duponiblei .. . id. courant .. .. a.\iiatn* 
îi«pomb)«» «9 50 M. no laquai, diipon. . id n» 
"• quai, courant .. . . Id. mêlas»» duponibl» . . . . 

d «janvier . . . . M. <•»••*« 
d. oroehala . . . 

DERNIÈRES DÉPÊCHES 
{Service teiôgraphinue particulier) 

x.0 Conse i l d o c a b i n e t 
Paris, 10 mai. 

Le Conseil de cabinet, tenu dana la matinée, 
a décidé de demander samedi la discussion du 
crédit du Tookin. 

M. Tirard, ministre des finances, a commu
nique à ses collègues le total des demandes 
<ie remboursement a la Caisse d'épargne. 

I n c i d e n t d ip lomat ique 
Massouab, 10 mai. 

Plusieurs soldats ont maltraité le vice-consul 
français. 

Le gouvernement égyptien a offert une répa
ration amicale, qui a été acceptée. L'incident 
est terminé 

Lea C o m p a g n i e s d e c h e m i n s d e fer 

Paris, 10 a»al. 
Il paraît certain que la convention avec la 

Compagnie de chemins de fer de Lyon sera si
gnée à la tin de la semaine. 

U n d o u z i è m e canal d e Suez 
Londres, 10 mai. 

l'ne réunion d armateurs anglais a résolu d-
sous riie une somme de cinq cents mil.e irancs 
pour egan i ser un mouvement en faveur d un 
deuxième canal de Suez. 

Des délégués iront demander a lord uranvilie 
s'il existe des obstacles politiques empêchant ia 
léa'isation de ce projet. 

L ' e x p é d i t i o n du T o n k i n 

Paris. 10 mai. 
Le gouvernement a décidé de choisir un corn 

missaire civil au Tonkin. parmi le personnel du 
c nsulat, afin de bien indiquer que l'expédi 
tion n'a pas un caractère belliqueux. 

.Service télégraphique particulier) 

Séance du jeudi 10 mai 1883 

k rauis quatre mai'.re. 
impériale et deux se 
gianl . 

» Ce bn'iant e a t BM 
escadrons de i tvaiefl 
,-hevalii r= i.-»..i .- e S 
g'me.ii loipériai .te a 

• :e cerémi.oie de : a i \ u 
rétaires du Sénat diri-

|OT ?fcri ?uivi d>"! d;t x 
.'un C J régtaaaat e 

Maj ste, 1 autre du le -
;.i euros ; to :s 

le e et le- tr mpeit- s 
r, po.taut lea armeo t.; 

intrigué, s'exécute Le 
ai U patron,et qu*.nd il 

Tsoaael ranfré ls loagéa 
iroîoal salut. La landa-

: ia note. 
•ie la patron. Je ne tons 
. c'cS' de me permet fre> 
'lusaatre, aVappater mon 

- d e Uïlles. 
ets, dit rioblexaoiit Léo 

L'emprunt b e l g e 
Bruxelles 9 mai. 

L'emprunt belge de soixante millions 4 0|0,ast 
couvert cinquante fols. 

A N V E R S . — L e 24e tirage pour le rembonr-e 
ment de l'emprunt contracté en Waa par la ville 
d'Anvers a en lieu le lundi T mai. Voici les nu
méros primés : 

Numéro b'.!l~2 remboursable par 25,000 fr. 
Numéro 5762 par 8,000 fr. 
Numéro 49783 par 2,000 fr. 
Numéros 110*7—3588i chacun 1,000 fr. 
Numéros 4732 — 2253J—26456—2954g—42960— 

16575-51507—58226 — 66809—68140 chacun par 
500 francs. 

Numéros W 2 — 16934—32977—41553—4Î.013 — 
44J42—50181—5U589—508-71—69'.'52 chacun par 800 
francs. 

Numéro! 1301 — 3173-3858—4181— 4896—6312 
py/ls _ iijsl'i—Î3S78-14135—;.V.l-7-2l271—21375 
23518 — 24'.ts: -2S315-2 1 i!)-3KI33-33295-34730 
it)826 — 4S119— fj)79s-i,..i.i7—aajBi chacun par 
:u-i francs. 

COUKTRAI. — La campagne entreprise par le 
parquet de Courtrai contre les lalsilicateuis de 
denrées alimentaires a été rudement et vive
ment menée par les autorités Judiciaires. E.le a 
opéré diverses expéditions contre la fraude et 
les fraudeurs et procédé à plusieurs saisies. 

Samedi matin, il a été trouve dans le fossé au 
Beverlaey, & Courtrai, une grande quantité de 
farine, probablement froiatrée ou falsifiée. Le 
propriétaire de cette marchandise aura sans 
doute cru bon de s'en débarrasser, par crainte 
de la visite de dame Justice}. 

Ton! (e m"tde soc-npe de cette affaire 
monsuede S. Isincation et lea cancans \ont na 
turelleaaeBt b >n t.*m c s lalsiticatiens de fau
ne eu eu. i t-onsi-'f t S i- ? Il sst sjaestloa, dil 
.a l'a'i i*,<Xegi/f>.\tj,4t Kmolift,é*êulfmtt 4* 
réduits en poudre et mélanges a ia farine. 

Le gypse, c'est la pierre a plâtre, un sulfat» 
le ciiaux composé d'aside suliurique, as chaux, 

d ux, mu-ique ei 
nets de brocart d 
riales. 

» Toutes les personnes f lisant partie d ce 
cortège, les soldats, Hérauts et ofUcsara « 
rang inf-riear exceptes, porteront, de p u ' , (,;..-
dessus l'epauie droite, des éc h arpei a u i trois 
couevirs national's, bordées a »j.:r; extrémités 
de franges a'or. 

» Le graud maKm de eéréesonic; faisant I 
ftee de héraut, portera .son bâton de eérétuo j 
nie-

» Le premier jour, à neuf heures précises u 
matin, le cortège se formera sur la place du 
Sénat, devant le Kremlin. 

» Sur un commandement, tous les hérauts 
lèveront leurs bâtons, et sur un signal tous les 
assistants se découvriront, les trompettes son
neront aux champs. Alors un des secrétaires 
donnera lecture de la proclamation. Des exem
plaires imprimés en seront aussitôt distribués 
au peuple, aux soas de 1 hymne national, joué 
par les musiques des deux escadrons de cava
lerie. 

» Ensuite la procession se dirigera vers la 
place Rouge, s'arrêtant au pieds des monuments 
da prince Pojarski et de Minin. 

» Sur la place Rouge, le cortège sa formera à 
nouvean; lecture de la proclamation sera en
core une fois faite au peuple avec les infimes 
formalités. Après quoi, le général commandant 
ea cnel donnera.l'ordre pour que le cortège se 
divise en deux détachements distincts. Le pre
mier de ces deux détachements sera chargé de 
la distribution de la proclamation, aux portes 
Varvarinski, Iljinski, Viadimirski, et sur la 
place du théâtre Petrovski. aiu.i qu'aux portes 
Vosskrésenski, Troïakt et ItsaoMissI 

» D'autre part le second det-*,-bernent sera 
chargé de proclamer le couronnement a ia balle 
aux poissons, sur la p'ace Bootoi , aux portes 
Kaloujakl et Serpaucltoveki.el entia sur le pont 
Borodin*ki. 

» ;..- j.i'tr suivant les > r n d 
réaniroat d ooaveaa et • 
la piace d i Bondi dos -ni h y m 
parttroot «. »;tu. .• -i • ; un , • 1rs 
ceim o' .erve la veille, MU rea soi aaeurs sur la 

eg-, ..i MM . t r il • -, Ua-
xonl a n o r e ea deux aéiacu-.iaent« disiiaeta, 

» Léo De.'ibes, tu. 
se i • il est servi a ta 
r; .tre il voit tout le p 
l'< o satiav et taisant 
main malin il de n.uel 

., — l ï « e • I r i - n ! • ' 

demande qu'âne cho e 
11. -o'tv nif de votre 
tiôiel : l'hôtel du pr:n 

» - Je v o u s le p : . _ 
De- D-s 

» il up i t t s t a r i nplicatiaai. Il «vnit le aaé 
m. huilier que le ..r.jce et celui ci pa' erreur 
av«i< inscrit fanguste ncaa sar aas bottine*. Le 
garçia l'avait lu. et ! barbe blonde ei ie grai.d 
air de L^o De.ibts L. t-ient suffi pour produire 
le qu'proquo. » 

— Babeldts dissit autiefois : « Tout pour le 
venue ! ' Biemôt noua pourrons uire : « Tout 
c. nr .a umée! » 

Ua^râ es tal'e^ox dre-.?és par i-, direction 
des coûtiibuilons indirectes, les rés.-lLats de la 
vante des i»ba:s, an 188', oui encore présenté 
une sagiliialalluii .-jr ceux des aauséaa precé-
den'e» — l'ioauii de 12 vente : 

rigare.- .T,-,:,s/J48 
Cigar.it s lti 6Ï,8"I 
Tabacé prLer . . . <. 229,507 
Tal ..e - fumer lUt.U30.lfca 
Tabac • ,..;ber . . . . 8,617 619 
Carottes ordloairas . . . 
Tabac à pii^ • lits . . -•• i09.577 

Total. . . 355,339,019 
Ea résumé, la lau.v moyen de ;a eonaomasa-

tion par fcaottaat qo . ea 1875, était do sê5 gram
mes, d un produl de S ir. J8 c , s'est s- cs- i -
vement élevé a . . ;ramaaea ea 1880; • -S 
graaaaaaa eu 1831, et cnîin, eu 1888, â 941 gram
mes, r.-pie.e | a r d a 9 f r . 76e . 

- I A K I F D;. ;. I N , : , . e n : DB Louons». — M. 
O'Daauvaa Rossa disait, .1 y a aue.que temps, 
qi e .. es fi • adals i • •"-'• " "t pas asnl d 
tout ce qui st a c . i»,excepté le charooi «Cet 

x . .m inrd n il a .- es rooi-
i er Londres au plus 

JJSie pr ï e ie 
Pa»sage .e. ;. ta évincé3, d'Irlande 

a I. .nJr•;-, S d av. - . c. . . 0 0 3 iiv. 
i :ai,bies |.o.ir i .e nntt t.a is 

. . i .' hôtel» à L .'-,. . . . 250 
3 à un far-1,000 butie d'allum 

tuinrj la p i è c e . . . . . 
Paanega des 1,0 I aedais poar 

s'•niait ipréj .>. s le feu aux 
,JO0 UU, 6 tiV. p.,r t a. • . • 6 000 
Argent da po.tje psui 1.000 hom

mes, 5 ,iv. par tel . . . . ' • 000 

T>tal. . . . . 17 851 liv. 
Et M. ODonovan Ros»a conclut que, pour 

environ 86,000 do U ara, l'Angleterre pourraii cire 
amenée k composition. 

Présidence de M. L E ROYER 

La séance est ouverte à 3 heures. 
L e s e n f a n t s a b a n d o n n é s 

Le Sénat aborde la suite de la Ire delib*ration: 

l« sur la proposition de loi de M. Thêorhile 
lioussel et plusieurs de ses collègues, ayant 
pour objet la protection des enfants abandonnes, 
délaissés ou maltraités ; 2° sur le projet de loi 
sur la protection de l'enfance. — M. Théophile 
Kousiei, rapporteur. 

CHAMBRE DES DÉPUTES 
{Service télégraphique particulier.) 

Séance du icudi 10 mai 1883 

Présidence da M. BUISSON. 

La séance est ouverte S 2 heures. 
I n c i d e n t 

A ia lecture du procès verbal, M PÉRIN ré 
1 me contre la publication tronquée de son 

discours dans VOffietti. 
M. BRISSOS objecte que cel» ne nécessite pas 

de relarder la publication de l'Officiel. 
M DE DOTJMLLE MAILLEFEU voudrait la sup 

pression du compte rendu sténographique. 
L'incident est clos. 

«Lus s e r v i c e s m a r i t i m e s p o s t a u x 
La Chambre aborde la discussion du projet 

de loi relatif aux services maritimes postaux. 
M RocvIER demande l'urgence, la question 

étant d p u i s longtemps étudiée. 
M. P A U B * combat l'urgence, à cause de l'in 

portance du projet qui engage les finances de 
l'Etat. 

BULLETIN DU COlYIMERCfc 

DÉPÊCHES COMMERCIALES 
Dépèches de MM. Busch et Cv du Havre, 

représentés à Roubaix, par M. Bulteau-Gry 
monprez : 

Havre, 10 mai 
-. ates û00 b Marché soutenu. 

Liverpool, 18 mai 
'.'entes 10,000 b. Marché soutenu. 

New-York, 10 mai 
Middling Upland, 11 »/». 

cette* aux Etats-Unis 9,000 balles. 
Cotes en cents du Middling, classe améri 

eaine.àNew-Orleaus lu 5/10, à Savannah lu 3jl*. 

TRIBUNAUX 
M o n s e i g n e u r D e l t n n o y 

o t la v i l l e d e M o n t - d e - M a r s s n 
Dans son audience de lundi, la Chambre des 

requêtes de la OesaT de cassation a reje'é le 
pourvoi de la ville de Mont de Marsan contre 
l'arrêt rendu le Vi mai 1881 parla d u r de Pau, 
en faveur de Mgr Uelannoy, évêque d'Aire et de 
Dax. 

L'arrêt de la Cour da cassation décide : 
1. Qu'un évêque qui, dana un exploit intro-

ductif . ins tance , déclara agir en sa qualité 
d'évêque et pour le diocèse, bien que la diocèaa 
ne forme pas un e abiissement reconnu par la 
loi civile, a pu être déclare recevabte dans son 
action, en tant que représentant légal de i'evê-
Cbé. 

En cette qualité, il a pu, en se prévalant des 
dispositions de l'art. 1184, actionner en justice 
une ville avec laquelle il avait f^rméun contrat 
livealiagmatiqua ayant pour objet l'i-ppiication 
a un établisse.uent d'enseignement purement 
reetr^ux du proie it de deux legs que lei it évê 
q • : va,t été rfg.iiéremo ;t autori«e I accepter, 

inder centra cotte villa ou l e 
• .trat eu sa reîilia';i"n avec d 'uni ges 

Intérêts 
'.ne semblable demande alupMqus ; as 

alla nsnasa la revendication d'aucun dr fon 
cur, bien qu'elle tende a procurer a des tl - ia 

lelégrammes de MM. Van der Velde et Ket-
ceiiiuiid, communiqués par Jules Cauët .-

Le Havre, 10 mai 18*3. 
Co.'rs de clôture de New York du 9 mai 

Cotons 
i jiai Juin Mil. a-eut seo. octob. nov. déc. 

10.93 10.J3 10 91 11.00 10.03 10.21 10.11 10. l l 
Ventes du jour : 92.000 balles. Marche facile. 
'Recettes du joui . 90,000 balles contre3,o00 en 

1882 et b.000 en 1881. 
Total delà semaine: l'.ô.OOO balles contre 18,000 

en 1882 et 31,000 en 1881. 
S a i n d o u x 

nvffl mai juin juil. août aap. oct. nov, 
00:00 12.00 12.00 12.03 12.02 11.92 11.80 

M a ï s 
avril mai juin Juil. août sept. oct. nov. déc. 

(U 0/0 61 0/0 66 0/0 67 1/4 681/4 
Cafés 

mars avril mai juin Jnil. août sep. oct. nov. déc 

7.80 8.00 8.15 8.25 8.30 8.4ô 8.55 

Roubaix, le 10 mai 1883. 
f - a i i s 10 mai. — .«uti* <f Oof* io a. n u casa. 

M . 1 jrè- courant .»» 50, ju in .9» SS jui l août .84 75, 
« d i m i i r » 78 . - *uti* a* H B J courant ES . . . 
juin 57 . i ju i l -août58 . . ; * d»rni»r» 5» . . . — ïjw-

•ti<«ua! 1« q rn. «u» fût c. «»o. 19 k.: courant 48 75, 
iuin 5u . . ; Juil-août 50 75: 4 darniar» 51 - Su 
m a brutt «*• : di»p 63 H a 5» 50. — Stter-tt Diana 
î i . » • courant S0 60 juiu Su 80; jui l août Si 80, 
I d'oewbr» «0 10. — Suer** rafflntt IM 50 S loti :o. 

Forints 9 marquis . courant 57 30 .mm 57 75, 
imite' août 58 7S; 4dernior8 59 80. — Marque Cor-
» « . 60 - • — a'*1* •" o o u " u » M ">. Juin «3 S0j juii iet-
miftt i7 I»: 4 dernier» S7 60. — Sng.ei : courant 17 . 
juin 17 t& JuiU»t-aoftt IS **; 4 dernier» 18 «S. 

BOURBOURG, S mai . — B l é blanc to 45; blé i o u i 
17 38; Seiele 13 (8; Escourgeon IS 14; Avoine 10 58 
Pommes de terre 8 54; Colza d'été . . . . ; Poi» jaune» 
il Poi» bleus 80 81; F é v e i l â 48; Graine de lin . . . . , 
cameline . . . . Beurre en pièce» .i 65; Œufs 7 70 

ORCHIES, 30 avril . — Blé blanc 1" quai.BJ 70; td.S* 
quai. 18 75; Id. 3- quai . 18 75; Blé de semence» . . . . 
.. . . ; Blé roux 15 .. 1785; Seigle 13 14 14 50; Avoine 7 . . 
10 60; Fève» 16 . 13 50; Pois 16 . . 20 . . ; Scourgeon . . . . , 

. . ;Orge — G R A I N S » ORASSBS : colza . . . . 
• • ; Graine de lin 18 . . S0 50; Cameline 

Chénevis 
COURTRAI, 7 mai . — Proment blanc 1'hect.tO 50 S 

SI .. Froment rou i l'hect. l s .'0 a >.9 ..; Seigle l'hect. 
13 . . a 13 tO; Avoine l'hect. 8 50 *10 . . ; Pomme» de 
terre jaunes 1100 ki log . ) IS S 13 . ; Pomme» de 
terre rouges 13 a u . . ; Beurre par lrSkil. l .* a 1 64; 
Kufa, les 25 1 71 a S . — HUILES, GRAINES S T TOUR-
rgAux : Huile de colza, l es 100 k-ios 7-t a :s Sî; 
Kuila d» lin, l es 100 kilo» 50 .. à . . ; Graine de.colza 
indigène et étrangère, le» 100 kilos 38 . . a 40 . . . 
Graine de l ia indigène, les 100 kilos 87 . . a Î8 . . , 
Tourteaux de colza, les 100 kilo» 18 50 S . . . ; Tour
teaux de Un, les 100 kilos 20 . . S SI .-; Tourteaux 
i e chanvre, les 100 kilos 15 . . S . . . . 

B K R G U B S , 7 mai . — Blé froment «u 16; blé roux 
11 If, blé nouveau . ; blé prenv qualité 80 92. blé 
troisième qualité 18 Ci"; seigle . . . . ; orge 11 tt; avoine 
l o - . ; f ê v e » 19 Hj haricots 34 60, pois bleus . . ; 
.esces . . . ; caïuWine 
l'été .. . . ; colza ,1'hiver 
fromages vieux US S-., beurre 
I 3 ; 2e quai. 2 St- .te u u a l * 
piopuï s:rr.ut, |o , . , ,„, 7 40 I 

; graine de lin 
pommes de terré lu 48 
'e k. en bloc, Ire quai. 

: beurre le kilo en 
in tokil ir? 1 S 

"«• »m^i - r- „.en.. 
prix tenu-

Seigle» fera s. 
- • i -u.. as* e calme 

t.s^ouibie 19 0)0, l'oiiriut. 
Bat, i9 1>4. 4 -i-rnier- '0 , j , 

>urre» : Tunrt?. r.; faible, 
- e c . 50.. 

9 0 .0 , t tat l l - t 1» 1:4; 

ValPurs .ie n é g o c i a n t à croit* m o i s 
1-AP1ER LONG ( l A P I E i l .JOUftT 

8063-44207 \ 806 1\.- à 807 1(8 c! 40r0 
122 3|8à 12ï 1)V 121 7i8 al2»l lS-!t ielO 
2o8 1i8à2O0 i s o s i i ï à & j a \ e l4èlO 
487 i a4s7 1l3i48? | à 4S7 li,2 et 40r0 
487 l a 4S7 li2 487 !i8 à 488 1]2 et 4 Ofl) 
546 .t. à 547 .j 546 . ] . à 547 .1 . et 40)0 
846 1)8 à 847 , | . 1847.T a 248 y. et 4 CrO 

V a l e u r s s e n é g o c i a n t à v u e 

CHANGE 
4 ' [0 Amsterdam 

le Allemagne. 
5 10 v ienne 
5 no Barcelont . . 
, e-u Madrid 

60)J Lisbonne. . . 
60rû St-Pétersb.. 

CHANOB 
3 Oioi Londres 
3 l ' i l B e l g i q u e . . 5ojolItalie (lire). 
5 J-o!Italie (or). . 
4 «lulsuisse 

PAI R LONO PAPIER COURT 
B U I à85 8ô i 85 18 l |2à25 83 1(8 
IM6 pair à 1)16 p. . 1(16 p. a 3)16 p . 
. i(3 p. a i p. i(8 p. a . i. p. 

lis p. a y. p. it« p. a .i p. 
.i . p.a .(16 p. ..t.. p. a IIÎÔ p. 

M a t i è r e s d'Or e t d 'AgeDt 
Or eu barre a i I Souverain» 85 15 
Argent en barre, à 157 .f. ! Banknote» 85 Sî 
quadruples espa. no •"> I Aires Ktats-Uni».. 85 se 
—colonvb.etmex. 80 60 I Dollar.. 
Piastre» Ferdm I Guillaume(SOmark) 21 75 

— mexican. 4 f.0 I Imnérialea ruse» 80 «7 CAISSE D'ÉPARGNE POSTALE 
La Caisse d'épargne postale est placée 

dar la loi, sous la garantie de l'Etat. 
Elle donne à tonte personne La faculté 

de placer, dans dos conditionda sécurité 
absolue, le produit de ses économies. 

Le minimum d chaque versement est 
fixé à an franc i Ir J Le compte de cha
que personne ne peut dépasser deux mille 
francs (2,u00.fr.) versés en M?I<? OXI plu
sieurs fois. 

LIVRET NATIONAL DÉLIVRE GRATWTE 
MENT — Après le pre.mier versement, il' est 
remis gratuitement à l'intéressé un livret 
national au moyen duquel tout déposant 
peut continuer ses versements et retirer 
son argent dans les 6.01)0 bureaux de poste 
ouverts tous les jours, y compris les di
manches et jours fériés, au service de La 
Caisse d'épargne postale. 

INTÉRÊT. — Les sommes déposées pro 
duisent un intérêt annuel de trois francs 
pour cent (3fr. p. 1U0). Cet intérêt part du 
1er ou du ltà de chaque mois qui suit le jour 
du versement. Au 31 décembre de chaqv« 
année, l'intérêt acquis s'ajoute au capitit 
et devient lui même productif d'intérêt. 

ACHAT OKATI IT DE RENTES. — Tout dépo 
sant dont le crédit est suffisante pour acné 
terlO francs(lo u\)d rentes ou davantage, 
peut (aire opérer cet acL-.it, sans frais, par 
a Caisse d'épargne postale. 

TRANSFERTS. — Tous les receveurs des 
postes se chargent de rempliries formalités 
voulues pour laire transférer à la Caisse 
a'epargne postale, sans nais pour les inté 
ressés, les fonds déposés dans les caisses 
d'épargne privées. 

FEMMES MARIÉES. — Les femmes mariées 
peuvent se faire délivrer des ï frets sans 
l'assistance de leurs maris. 

MINEURS. — Les mineurs peuvent f>gale 
m-nt se faire ouvrir des livrets, sans l'u, 
tervention de leur représentant légal. 

VERSEMENTS. — A chaque versement, îi 
est remis au déposant une quittance extrai. 
te d'un livre à souche en échange de laquei 
le le livret lui est rendu dans le délai 
maximum de trois jours francs, soit au 
bureau de poste, soit à domicile, s'il en a 
exprimé le désir. 

REMBOURSEMENTS. — Les titulaires de 
livrets qui veulent se faire rembourser tout 
ou partie de leur compte adressent direc 
tement leur demande auMiaistredesPostei 
et des Télégraphes, à Paris. Par ie retour 
du courrier, ils reçoivent l'autorisation de 
toucher leurs fonds au bureau de poste 
qu'ils ont désigne suivant leur couve 
nance. 

NOTA. — Les demandes de livret, de 
remboursement, de transfert et d'achat de 
rente se font au moyen de formules im
primées qui sont mises à la disposition du 
public dans tous les bureaux de poste. 

Les agents des postes sont tenus de don
ner au public tous les renseignements com, 
plementaires sur le service de la Caisse 
dVpargne postale qui poliraient, leor être 
de mandes. 

Toute'réclamation concernant le service 
de la Caisse d'épargne postale doit être 
adressée directement, et saus affranchie 
au Ministère des Postes et Télégraphes, à 
Paris. 
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JOURNAL DE LA JEUNESSE. — Sommaire 
de la 545* livraison (1:> mai sMS). TEXTE 
La peau du tigre, par Louis Rousselet. — La 
population de Paris. — L'expédition de la Jean
nette, par Paul Pelet. — Cloches et sonaeries, 
par Mme ds Witt, sée Gnizot. — Les Talê-
gallss du Jardin des Plantes. — Les abeilles, 
par Mm» Barbé.. 

DESSINS : Tofàni, We'ber, E /.ier. M-snel. 
Bureaux à la librairie Hachette etO",79, bou

levard Saist-Germain. S Paris. 

Marché a u x h u i l a s d e L i l l e 
Cours précédents 

TolSS. . . . - •,»» " S - . 
— <spar« p- Q.i"i •• • 

KUi«tt» b. go&t.l 
roussa.J 

:nirelt3». « • • •!•• •• 
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J I l u >•<••• . . , ; • » • . , 
f.i» Ar*uger. . . 54 . . 

C ur» -ta 10 
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,r ... épurne p o u n j a . - j u t t . 
j u du P * ? * 

o r a u u i xourwaui 
l'hactoUtraj ls» 100 kil 

H *t.(«S 
Dl ,1 
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L e t>lHOP I"E I U I F O B T IODÉ DE (iKl.MAl l.T 
E T C c cont ient l es principes antiscorbuti
ques du cres son , raifort, cochlear ia . ititi-
mement c o m b i n é s a v e c l'iode. Depuis viu^t 
a n n é e s , il est employé par les médec ins île 
Par i s pour combattre les maladies de l'en
fance. (Test un puissant m o d é r a t e u r du 
ïymp. ia l i s ine et des scrofules , qui se tra
duisent généra lement par ta pttlcor et la 
mo l l e s se des chairs , des e n g o r g e m e n t s des 
g landes du cou , des érupt ions do la peau , 
de la tête e t du v i s a g e , des g o u r m e s , des 
abcès , furoncles , e tc . 

11 es t cons idéré c o m m e le meil leur suc
cédants de l'Huile de Foie de M -t ue et un 
exce l l en t dépuratif du sang . ."J')7—Ô--.W 

Q u a t a n t e g o u t t e s d e a » r M r j . » î » l » d a n s 
un litre ou uue carafe d'eau pure constl-

il une exce l l ente eau ic-irugineuse 
n peut boire a u x repas ou dans ta 

I ti-nee. On ftpro/uvera aussitôt lea bons 
• ... -ts de cette boisson tout à la iris bygié-
: • iue, digestive. tonique et fortiliaule. 
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